
Je m'oppose au projet GNL/Gazoduq car ce projet met en danger les précieux écosystèmes présents 

tout au long du potentiel futur pipeline de 780 km entre l’Ontario et le Lac St-Jean. Le gaz liquéfié sera 

chargé dans des super-méthaniers (160 par année) qui passeront ensuite par le fjord du Saguenay, à 

travers la zone nationale de conservation naturelle, mettant en danger les espèces présentes telles les 

bélugas, mais aussi d’autres espèces à risque, comme le rorqual bleu, le rorqual commun et le marsouin 

commun, ainsi qu’un certain nombre d’oiseaux marins. 

 

De plus, ce projet est contradictoire dans un contexte d’urgence climatique. Le gaz naturel n’est 

pas une énergie de transition. Le projet fait fie de la volonté et des efforts citoyens depuis plus de 30 

ans qui visent à prendre soin de la biodiversité et à réduire les émissions de gaz à effets de serre. 

 

Ce projet est aussi en contradiction avec un désir de réconciliation entre la Nation québécoise et les 

Premières Nations autochtones. Le gazoduc traverserait 27 communautés autochtones (algonquines, 

attikameks et innues) et l’usine de liquéfaction et le port aurait un impact sur les Innus et les Hurons-

Wendats. Est-ce que leur considérations seront incluses dans ce BAPE? Et quel poids dans la décision 

finale sera accordée à leur position?  

 

Pour l’ensemble des ces raisons, je m’oppose avec force au projet GNL/Gazoduq. 
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